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Méthodologie

Recueil

Echantillon

Enquête réalisée auprès d’un échantillon de Français interrogés par internet les 4 et 5 décembre 2024. 

Echantillon de 1 002 Français représentatif de la population française âgée de 18 ans et plus.  

La représentativité de l’échantillon est assurée par la méthode des quotas appliqués aux variables suivantes :

sexe, âge, niveau de diplôme et profession de l’interviewé après stratification par région et catégorie d’agglomération.
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Précisions sur les marges d’erreur

Si le pourcentage observé est de …

Taille de l’Echantillon 5% ou 95% 10% ou 90% 20% ou 80% 30% ou 70% 40% ou 60% 50%

100 4,4 6,0 8,0 9,2 9,8 10,0

200 3,1 4,2 5,7 6,5 6,9 7,1

300 2,5 3,5 4,6 5,3 5,7 5,8

400 2,2 3,0 4,0 4,6 4,9 5,0

500 1,9 2,7 3,6 4,1 4,4 4,5

600 1,8 2,4 3,3 3,7 4,0 4,1

800 1,5 2,5 2,8 3,2 3,5 3,5

900 1,4 2,0 2,6 3,0 3,2 3,3

1 000 1,4 1,8 2,5 2,8 3,0 3,1

2 000 1,0 1,3 1,8 2,1 2,2 2,2

3 000 0,8 1,1 1,4 1,6 1,8 1,8

Chaque sondage présente une incertitude statistique que l’on appelle marge d’erreur. Cette marge d’erreur signifie que le résultat d’un sondage se situe, avec un niveau de 

confiance de 95%, de part et d’autre de la valeur observée. La marge d’erreur dépend de la taille de l’échantillon ainsi que du pourcentage observé.

Lecture du tableau : Dans un échantillon de 1000 personnes, si le pourcentage observé est de 20% la marge d’erreur est égale à 2,5% : le pourcentage réel est donc compris dans l’intervalle [17,5 ; 22,5]. 



Principaux enseignements (1/2)
Gaël Sliman, président d’Odoxa

Les Français « subissent » le changement et pensent que tout va de mal en pis depuis 10 ans

Les Français ont peur du changement :

1) 84% des Français disent « subir » le changement contre seulement 15% qui s’en enthousiasment

2) Plus grave, 55% pensent que les changements de notre société ont un impact négatif sur leur vie contre seulement 9% qui 
pensent que cet impact est globalement positif !

D’ailleurs, depuis 10 ans, les Français pensent que leur situation s’est bien plus dégradée qu’améliorée : 

3) Sur l’ensemble des dimensions testées sur leur vie quotidienne, 37% estiment que la situation s’est améliorée contre 62% qui 
pensent qu’elle s’est détériorée… surtout sur la sécurité (74%) et le pouvoir d’achat (80%).

4) 54% contre 45% pensent que les différents grands changements visant à protéger l’environnement ne « vont pas dans le bon 
sens » et 65% contre 34% le pensent concernant les grands changements dans l’Education ainsi que dans la Santé.

5) Quant au jugement des Français sur leurs élus et leurs gouvernants, il est sans appel : plus de 8 sur 10 pensent qu’ils ne les 
protègent pas (83%) et ne les respectent pas (84%)



Principaux enseignements (2/2)
Gaël Sliman, président d’Odoxa

Mais la tâche de nos gouvernants n’est pas facile, les Français le reconnaissent : 

6) D’abord, 56% d’entre eux pensent que la société française est résistante au changement

7) Ensuite, leurs exigences sont bien difficiles à satisfaire car si le pouvoir d’achat est leur préoccupation n°1, en étant 2,5 fois 
plus importante à leurs yeux que « le respect de l’environnement » (6ème attente seulement), les Français refusent de choisir entre 
« fin du monde » et « fin du mois » et demandent à leurs gouvernants, à la fois de préserver leur pouvoir d’achat ET d’agir pour la 
préservation de l’environnement.

Et les gouvernants doivent y parvenir sans « toucher à la bagnole » car les trois-quarts des Français sont opposés à l’interdiction d’ici à 
2035 de la vente de véhicules neufs thermiques et à l’augmentation du prix du stationnement pour ces véhicules dans les centres-
villes. Bref, à l’heure où un nouveau gouvernement est encore attendu, la tâche de nos futurs gouvernants ne sera pas aisée pour 
réconcilier les Français avec le changement.

Gaël Sliman, président d’Odoxa



Résultats du sondage



I – Rapport des
Français au changement



Plus de 8 Français sur 10 (84%) déclarent subir le changement (souvent sans en comprendre le sens) 
contre seulement 15% qui s’en enthousiasment

En règle générale, diriez-vous que le changement est quelque chose que, le plus souvent, vous subissez ou dont vous êtes acteur ? 

47%

37%

15%

1%

Vous subissez le changement mais vous en comprenez le sens

Vous subissez le changement mais vous n’en comprenez pas le sens 

Le changement vous enthousiasme et vous êtes acteur du changement

(NSP)

84%
des Français déclarent 
subir le changement



55% des Français pensent que les changements que traverse notre société ont un impact négatif sur leur 
vie, leur mode de vie et leur pouvoir d’achat contre seulement 9% qui pensent que cet impact est 

globalement positif !

De façon générale, avez-vous le sentiment que les changements multiples qui traversent notre société… ?

9%

55%

35%

1%

Ont globalement un impact positif sur votre vie,
votre mode de vie et votre pouvoir d’achat

Ont globalement un impact négatif sur votre vie,
votre mode de vie et votre pouvoir d’achat

Ont autant d’impacts positifs que négatifs (ou ni l’un ni l’autre)

(NSP)

Profil des personnes déclarant que les changements multiples qui 
traversent notre société ont globalement un impact négatif sur leur vie, 

leur mode de vie et leur pouvoir d’achat

35-49 ans : 68%

Ouvriers : 65%

60%

58%

56%

52%

Foyers
les plus modestes*

Foyers
modestes*

Foyers
aisés*

Foyers
les plus aisés*

* Foyers les plus modestes : revenu net mensuel du foyer < 1 500€
   Foyers modestes : revenu net mensuel du foyer de 1 500€ à 2 499€
   Foyers aisés : revenu net mensuel du foyer de 2 500€ à 3 499€
   Foyers les plus aisés : revenu net mensuel du foyer > 3 500€



En 10 ans, les Français pensent que leur situation s’est bien plus dégradée qu’améliorée : sur les 14 
dimensions concernant leur vie quotidienne testées dans l’étude, 37% estiment que la situation s’est 

plutôt améliorée et 62% qu’elle s’est plutôt détériorée

Dans chacune des grandes dimensions suivantes de votre vie quotidienne, avez-vous le sentiment que, pour vous à titre personnel, la situation s’est 
plutôt améliorée ou plutôt détériorée depuis ces dix dernières années ?

55%

50%

49%

46%

44%

43%

42%

40%

40%

26%

25%

24%

18%

12%

43%

49%

50%

53%

54%

56%

56%

59%

59%

73%

73%

74%

80%

87%

2%

1%

1%

1%

2%

1%

2%

1%

1%

1%

2%

2%

2%

1%

La qualité de vos conditions de logement

Votre équilibre vie personnelle – vie professionnelle*

La qualité de votre alimentation

La précarité de votre emploi*

La qualité de vos moyens de transports

La qualité de vos conditions de travail*

Votre santé mentale

Vos loisirs et vos vacances

Votre rapport avec l’administration (procédures, obligations déclaratives…)

La qualité de l’air que vous respirez

La qualité des médias qui vous informent

Votre sécurité au quotidien

Votre pouvoir d’achat

Le civisme autour de vous

La situation s’est plutôt améliorée La situation s’est plutôt détériorée (NSP)

* Items posés aux actifs en emploi

En moyenne, sur l’ensemble de 

ces dimensions, 37% estiment 

que la situation s’est plutôt 

améliorée et 62% qu’elle s’est 

plutôt détériorée.  



Les changements mis en place ces derniers années pour protéger l’environnement ne font guère plus 
l’unanimité : en moyenne sur les 9 changements testés, 54% des Français pensent qu’ils ne vont pas dans le 

bon sens contre 45% qui estiment qu’ils vont dans le bon sens

Pour chacun des changements suivants mis en place depuis ces dernières années pour limiter les émissions de CO2 et protéger l’environnement, nous 
s’ils vous semblent aller dans le bon sens pour vous à titre personnel ? 

67%

63%

61%

49%

44%

39%

36%

25%

22%

32%

36%

38%

50%

55%

60%

63%

74%

77%

1%

1%

1%

1%

1%

1%

1%

1%

1%

Le développement des « mobilités douces » (vélo, trottinette, marche…)

L’incitation à limiter le chauffage / la température dans les logements et les bureaux

Les incitations à favoriser le transport en train plutôt qu’en avion

L’incitation à changer son alimentation en mangeant moins de viande et de poisson,
plus de bio, à être végétarien ou végan

La mise en place des zones de circulation à faible émission en ville (ZFE)

La limitation de plus en plus importante de la vitesse autorisée sur les routes

Le développement des voitures électriques

L’interdiction d’ici 2035 de la vente de véhicules neuf à moteur thermiques
 (voitures à essence)

L’augmentation, pour les véhicules thermiques,
du prix du stationnement dans les centres-villes

Oui Non (NSP)

En moyenne, sur l’ensemble 

de ces dimensions, 45% 
estiment que ces 

changements vont « dans le 

bon sens » et 54% « dans 

le mauvais sens ».

En dehors des 3 premiers 
items (jugés positivement) 
la perception négative se 

situe, en moyenne, à 63%.



Sur l’Education aussi le sentiment de dégradation est particulièrement marqué : sur les 7 grands 
changements intervenus ces dernières années, en moyenne, 65% des Français estiment qu’ils « ne vont 

pas dans le bon sens »

Pour chacun des changements suivants intervenus depuis ces dernières années en ce qui concerne l’Education, dites- nous s’ils vous semblent aller dans 
le bon sens pour vous à titre personnel ? 

51%

40%

40%

34%

33%

30%

12%

48%

59%

59%

65%

65%

69%

87%

1%

1%

1%

1%

2%

1%

1%

La mise en place de notations davantage fondées sur le contrôle continu
avec moins d’épreuves « couperet » (examen du Bac ou du Brevet…)

L’éducation sexuelle et sur le genre dès le primaire 

L’enseignement de l’histoire (contenu et manière dont est enseignée l’histoire)

Les inscriptions au lycée (ÉduConnect) ou à l'université (Parcoursup)

La réforme du baccalauréat et le nouveau format du Baccalauréat avec des spécialités
(à la place des Bac « L », « ES » ou « S »)

L’allégement et la modernisation des contenus scolaires

La fin de la dictée

Oui Non (NSP)

En moyenne, sur 
l’ensemble de ces 

dimensions, 34% 
estiment que ces 

changements vont 
« dans le bon sens » 

et 65% « dans le 

mauvais sens ».  



Les changements concernant la santé depuis ces dernières années sont perçus encore plus négativement : 
sur les 8 grands changements testés, en moyenne 65% des Français estiment que les choses « ne vont pas 
dans le bon sens depuis ces dernières années » contre 34% qui pensent qu’elles « vont dans le bon sens »

Pour chacun des changements suivants intervenus depuis ces dernières années en ce qui concerne la santé des Français, dites-nous s’ils vous semblent 
aller dans le bon sens pour vous à titre personnel ? 

64%

50%

38%

34%

30%

20%

20%

17%

35%

49%

61%

65%

69%

79%

79%

82%

1%

1%

1%

1%

1%

1%

1%

1%

Le dépistage et l’efficacité des traitements des maladies graves comme le cancer

Votre espérance de vie en bonne santé

La distance qui vous sépare de vos médecins ou des hôpitaux

La prise en charge de votre dépendance ou celle de vos proches

Le remboursement des médicaments que vous achetez, des consultations ou des traitements

Le fonctionnement des urgences et leur vitesse de prise en charge

Vos délais pour obtenir un rendez-vous avec un médecin généraliste ou un spécialiste

Le montant des assurances complémentaires que vous supportez (mutuelles)

Oui Non (NSP)

En moyenne, sur 
l’ensemble de ces 

dimensions, 34% 
estiment que ces 

changements vont 
« dans le bon sens » 

et 65% « dans le 

mauvais sens ».  



II – Priorités des Français 
et attentes à l’égard des 

gouvernants



Faire bouger les Français et leur faire accepter le changement n’est pas si facile, ils en conviennent bien : 
56% des Français pensent que la société française est résistante au changement

De votre point de vue, la société française est-elle résistante au changement ?

Oui, tout à fait : 13%

Oui, plutôt

43%

Non, pas vraiment 

35%

Non, pas du tout : 9%

% Oui : 56%% Non : 44%



Mais selon eux, cette résistance au changement ne provient pas tant d’une peur atavique du changement 
ou d’une incompréhension de celui-ci mais plutôt du corporatisme de ceux qui n’acceptent le changement 

que s’il ne leur coûte pas et d’un manque de confiance envers les élites politiques

De votre point de vue, quelles sont les causes de la résistance au changement ? 
2 réponses possibles

Le total est supérieur à 100 car plusieurs réponses pouvaient être choisies.

58%

51%

23%

23%

Le manque de confiance envers les élites politiques

Le corporatisme et la défense de ses intérêts personnels, 
chacun étant favorable au changement, sauf s’il est concerné

La peur du changement

Le sens du changement qui n’est pas compris



De fait, le jugement des Français sur leurs gouvernants est très négatif : plus de 8 sur 10 pensent 
notamment qu’ils ne les protègent pas (83%), ne les respectent pas (84%) et ne les écoutent pas (90%)

De façon générale, en tant que citoyen(ne), avez-vous le sentiment que vos élus et vos gouvernants… ?

16%

15%

13%

9%

9%

9%

83%

84%

86%

90%

90%

91%

1%

1%

1%

1%

1%

Vous protègent

Vous respectent

Agissent pour maintenir la Nation unie

Vous écoutent

Vous associent autant que possible aux décisions qui vous concernent

Vous proposent un projet de société clair et fédérateur

Oui Non (NSP)

En moyenne, sur 
l’ensemble des 6 items 

testés, 12% jugent 

positivement leurs 
gouvernants contre 

87% qui les jugent 

négativement



Mais les écouter est compliqué : au palmarès des principales attentes des Français à l’égard de leur 
gouvernement, le pouvoir d’achat continue d’occuper très largement la première place, écrasant 

notamment « le respect de l’environnement » (6ème) en recueillant 2,5 fois plus de citations.

Selon vous, quel est le meilleur indicateur de la bonne qualité du travail réalisé par un gouvernement ? Est-ce l’efficacité de son action en ce qui 
concerne… ?
2 réponses possibles

Le total est supérieur à 100 car plusieurs réponses pouvaient être choisies.

46%

35%

28%

23%

19%

18%

16%

1%

Le pouvoir d’achat

La maîtrise des dépenses publiques

La sécurité au quotidien

L’emploi (le chômage)

La qualité des services publics

Le respect de l’environnement

L’immigration

(NSP)

Le respect de l’environnement est
2,5 x moins cité que le pouvoir d’achat



Pourtant, les Français refusent de choisir entre « fin du monde » et « fin du mois » : la plupart de nos 
concitoyens demandent en effet à leurs gouvernants, à la fois de préserver leur pouvoir d’achat ET 

d’agir pour la préservation de l’environnement

Dans nos attentes à l’égard de nos gouvernants, on oppose souvent deux préoccupations majeures, « la fin du mois », c’est-à-dire l’amélioration ou la 
préservation de votre pouvoir d’achat, et « la fin du monde », c’est-à-dire la préservation de l’environnement et la lutte contre le changement climatique.
Aujourd’hui, pour vous, à choisir, quelle est la priorité ?

48%

35%

16%

1%

Autant l’un que l’autre

La fin du mois

La fin du monde

(NSP)

C’est la confirmation d’une 
tendance lourde, observée 
depuis une décennie : 
l’environnement n’est peut-
être pas LA préoccupation 
majeure, mais les Français 
exigent à présent que leurs 
gouvernants s’en soucient 
aussi. 
En 2023, 60% des Français 
estimaient ainsi que l’on 
devait « poursuivre les 
politiques d’environnement 
en période de crise car elles 
n’étaient pas incompatibles 
avec la croissance et 
l’emploi »… en 2015, ils 
n’étaient qu’une minorité 
de 47% à le penser.

% La fin du mois % La fin du monde

CSP- : 43%
dont ouvriers : 48%

35-49 ans : 42%

CSP+ : 24%
dont cadres : 27% 

18-24 ans : 21% / 25-34 ans : 25%
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